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L'.EoucATEUR :191 

-T~XTE' UIRES té~·êt en même temps.,auesi bien ,dans ma 
.ET CENTRES D'JN.TÉRAT. pratique qu~ dans cêlle du " texte lib,re ~>. 

1: Chacu~ sait que nos oùtils · de .travail 
.(suite du leader du n° 6.). f in,dividu~l .n'~xistent _ presque pa&, et c'éal 

9n l'a _bien Y,U, il :rie sn:u.rait y avoir .pom;qlJOi . 1_' RI d_o~~e à _'mon - expéfl~ce 
entre Fremet ·et nous opposition quant au une allure ·collective, mais il e."it bi'en . ~wi­
but 'que nous 'pour.Suiv ons : une écofé à de~t qu~ l'idéal serait -l'isolement de l'én­
la mesure des .enfants, pour r épanouisse- fan~ pour . sa re'cherc~e, ou son incÔ;rl>~· 
ment de la personn~lité enfantine. ratwn dans une éqmpe plus ou mo1œ 

Cet épanouissem·ent ·des multiples indi- npr.nbreuse de Mmarades groùpes 'par al• 
vidu~lités ·qui .nous sont co!'lfüées, l\e peut finité e~ vue de l'étude du sujet. . ·, 
se faire que s1 nous ·connaissons bien les Les Centres 'd'intérêt dans nos ·classé~ 
b~soins .précisément dè ces qiyers enfants. se . dist!?gueron.t . donc par leur orfç~né1 

L'~tùde des « Qùestions » des enfants S<?1t qu il~ proviennent. d un apport I?-di­
à .laquelle nous nous sommei3 Uvrés, nous v 1.~uel, d un~ ." connaIBsan.ce » ·partte1le 
a révélé ainsi que nous l'avons déjà si-1 de3 à concrétis~e par un élève pa_r lin •!le 
o·nalé . " ces moyens cités ·plus haut ; smt qu'ils 
"' i 0 ) ~oinbien les programmes .aètuels 1 -expr~m1,mt ~n v,ou~f:!ir, _.un désir ... ~raît ~ .. 
sont loin d 'être adaptés aux besoins des / de nov..'Veauté, d enrJch1sS~trtent. 
enfants · Dans le premier cas, la tâ,che du mattr-è 

2°) qu~, ~bus .tàus les delS, les besoins "> pour 1' '.' expl~ita~ion du t'èxte fib~e » s'e~a. 
culture~s des enfants sont les rb~mes ; ..,, ~~ .co1:rige'r l .~xp1'e~s1on. \~r.ança1s), puis 

3°)"l'mtpo1'tanbe ·de l'à~pétit "de ·'con'naiJ · li. a~gmller, d .él.a\gl~ .~ '.mté:r.êt V~Jll. de$ t 
t re de ces enfants r honzons (autres d1sciplmes) ceri.amerilent 

Parmi les BEsorNs ENFANTINS on doit dis- désirés en partie, mais · pas forcément : 
tinguer · b o,i partira de la cueillette des 'chaimpi 

1°) ·I.e :'bèsoin .d'entrer en contact avcc1t gp.ons, et o.r;t ~i~què d~éciiouer à l']lôpitai. 
son seni blœble, de s'exprimer, de faire avec 1~ pémc1lhne, en passant par le Ja­
vart de sa cc création » .par le truchement:h borat~ue .ave~ les sp?res, et ) e marché 

a) de la parole (discours conférence e· avec Je prix d un pan10r de cèpes. 
discussion, dialogue théâtr~, èhant die' J', Daris le deuxième cas .techniqûe d'ut.i-
lion) ; ' ' 1 lisa:t~on 'de la cc boite à question » la 

b) de l'objet (colis, masque, etc.) ; t.~.ché du maître 'est plus facilÜee, pii.rce 
c ) du geste (dans~, mime, etc.) ; ')\ que plus préçise, 1'.enfanl, .de lui-même, 
d) ' de ~'imil.g€ füœ •GU a'Î!-4!11ée, du de~sin, p_ropose son inqui~tude, ses pr'~Qc'cup&­

d e l'.écnl, de la ~om,p0s1t10n texte llbre,'>E bons, le i1J,aître doit apporter les outils 
.arti~le, let~re, 'où l'enfant ex{Jri~e comme ies documents déstinés à le satisfaire. ' 
le ~1~ Fremet._ sa. « .pe~sée . rnluni:i », . son°1 • Dans le p~emier cas, on part de porJion 
a cllvil.é C(msciente mchv1çlue1le et, par-1

' de 'lat'conna rssa'Ii.ce à ia i·eclie'I''che de 1"ifu 
·fois même, révèle une activité inconsciente conn.u ; dans le deuxième cas on part 
collective, un besoin du groupe cristal-~ de l'inconnu et on le t.randforme ea 
lisée en l'expression de son porte parole. connu. · 

Mais il y a aussi : . L~s Centr~s d'intérêt lJllÏ seront pro-
2 0 ·un besoin 'd-e connaissance un vou- ·poses ·par mes 'éièves,"me.3· éfèVés les ·pui­

Ioir de cuUure; l'enfant n 'est pas pares~ se,ront ~ans . leur vie même, jls seront 
seux, i.1 n'est .paresseux que powr le~ cho~ r,a~ure a l~~r ~ppétit ;, l'ex'péri·ence :C{'U& 
ses qm ne l'mtéres'3ent .pas ou qu'il n'a J ai poursun:10 un certam temps en aban­
pas le moy en d'approcher de près par donna.Rt déhbérément le texte libre pèn• 
manG'Ue de inateriel d'outil ou parcê dant et pou.r la durée de l'expéri'e~cé 
(JU' e]tes ~ont au-dessJs de son :l, Îo-e me~- n'avait po~r but que . ~'essayer Ull ffioye:q 
!Lai ; il n est paresseux que pour es a cti- de délecter ces. · beso.ms. 
v ités qui ne correspondenl à ri en en soi;i" Regardez lés titres 'cités, ils corr~pdn~ 
ê lre au moment où on les lui propose ; dent lou.s, non à des centres d'fotérêt ~tl-
i/. a un vouloir d'acq·uisit10ns manuelles lemént scolaires, mais à une évà.Sibn de 
et corporç/./ es a'une part, intellectuelles l'être, à tine patlicipation qe l;individu· -
d 'autre pari, une volortt:iS d' amélioration à la vie physique · t sociafo, non séule­
ode l'être, de se surpasser, une curiosité ' ment du milieu immédiat, mais aussi du 
naturelle permanente, u11 désir de - sé monde. Je ·Jes estii:ne liés à l'a vie èt ~o­
pousser, de se vaincre, d'·aller au-d,elà ta,mment à la . vie de l'enfant · et par là 
de lui-même. mon expérience « vaut » · ' · 

Pour faciliter la discus.sion, je ye?X Il n'~ a. pas dan.s ce qtie je proJ><:>sé 
prése.nt,e ~' une, n la pel1te collect1y1~é « e~~loitahon ài ·froid ."· la clil.ssificat1(\J't 
s colaire atm qu on n'aq~ue pas ~u fait choi:s1e par l'enf.ant lui-même téi:nbign& ~fi' 
que .tous les éfèves \je dis toU.S) ne sont moh ·souci de mèttre eh premier ·âujol i'r-
1ms .fl>.rcéniêr,1l tou'cMs,Jtar.l.e . Cen.tré .. d'.in- _d]1qi .J.i11 . ., rt.~m~!Jl, . .' .ce qui. . cohespt>n1i. à-. 
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~}J.11{.lf!l}~ ,s1~?i8t.POR1:,ûA~)B~~~W,~lt ïµy11Mj~li 
.-•. -.. ,~~i i11_.');I1~ -~st,e .. rli>a.:i : P. .. r.Jà:.tmJll.!JpUç,Ué · dE]~ 

, t\Jà!Jl~~~ j;n:~o_ni;i~s, tm.E} fgui!l() . .d~·-p:apfe1 
~~.?.Ç~i,;pch.~e- au.-,mµr.~ sutü.k i1wn . ~able.aù ; .es ( 
:·1~ ,~n .!l))_~.1t.!l,; U,I\ agend<J.1r:J,1.D . çahteri :.ce. :qu'î 
,),on.nvoud~a,, .. , : .· .... .. ·· > ..• ..: · .. ··' . :•. ·• 

me cha];eu;-, Je . mêl11EZ. _charpie. Ce serait 
pourtant facile .: regardez comme les textes 
du joi;l~;. morceaux de ".'ie; cue4Uis d:une plume · 
alerte portent; av~c éux, l'empreinte d<'S per. 
sonnalittk qui ·tes èréent ! Ici, la source 

. jaiHis~amte vient œeHe7même à la surface 

. e.t' notis . en sommes· :i:ai'raîchis. Même les tra­
. vaiux les plus. ingrats oortent dans .leur tech-

.. ::~ ! 

: 1. 1~/ n: :est • aussi ·bien entendu · quë j.e ·n~ 
.<1q'éconseill:e pas Je.' texte· li']:ire; . la cbnf é7 
A',ffi!llJ..;ce .. d'enfanti .;JJi:en au' · conl1;aifé. ·· . i 
" En~ ph.'ssant, jè''àôfs' d /insist~ ·' : '. nolrê 

~ -premiète1. tâc:n'e à:: l~ C;E.L:. doit êtr·e· la 
.; Jtl'êpaNi.tion · dé cek' ·oulils. de · trava il 1 

·'.!.fülhes, bfochm'es, . capables · d "êlre sei·vies 
-.l'e<" à ·la :demande n. •·Nom;· ·v 'revîend1'ons 
•r ~·Pl~,chài-neînertt. ·· ' · " · ' ' · 1 

,. · ·;Et 11·9t;is· Îioûs :re~rouvoi's cl'àècoi'd :aveè 
J.<. _'.l?i:eirfef à la· 'èûnC<l4sioii; i.>;i.i'c'e que ùolre 

'com)Jat èst le rnên:ïe ' :"'· ·" ._.. _... · 
'.' ' l .'.ECOLE; REAÜSATiON$ . IYENFANTS: 
... · ~ · ·· f' . . . . .• ~ .• , ' - . ' t • • 

., ,. .. ·: · : • >.: .. , : ..l:lOUNICHOU, '-

nique . exacte,. la trace de:· 11émotion humainle, 
persévérante .. et sacrée. . . . 

' : · Voici ~ un. pas~ge sans ·· prétention · pris 
"1Jârnii' des millins ·: · 
" . . '~.'. ·:· :)>.AP A'' MENE LE Fi)MIER 
<~ "Papa,~ ·iait dans ·la neige un -chemin à ·ratde 
"de la ·}:;'e/le· et iJ a creus·é un trou pour déposer 
· le 'fu'mier .. : · · · 

... 
' : Papa ~h~;ge sa luge ~ /'aide d'un trid'l11t et 

' ,-,:· "' · :·. SfFr9nt·d'Ale1i1p5 { Dordog11e). 

. tasse le fumier avec une pelle. Puis, il enfile 
/a !\ .. bdçole ». et le voi/Çi .Parti, Penché en avant, 
les. br.as ,\Hl J:>f!.U replit$s, ~h1,nt d.e .toutes ses for­
C!"s , il . plante les · pieds dal).s la neige. Parfois il 
s' arrSte, s'essuie le front..( car "la ·pent!" est assez 

).'. ~=~=====""""~~~=~== ..... ; ,: 
. forte) et il repart. 

Ecole de Vallorcine (Hte-Savoie). 
· ,,Q,~,1~·1 es~. ·p.~~t'. : d_u ~~o•tre ~ ? 
:.n()oelle est pa.rt ,tJe l'enfant·? ,... .. . , .. l ... , .. , c . . . . , . .. Ri·m de ,' littéraire · ici, pas de fioritures, la 

·,,. -:- :.« $~ vous nous enlev.ez K . l'es bêt.€'5 qui phrase ·nette · contenaint 1e détaiI précis stiffit 
.parlent,,»,_les fées et Jes .l.lltins, que restera-t- "à ·na.us Jaire .>.entir l'a ·peine des hommes. 
, il );>011!' ,a,l.i1TI~ter _ l'in.spir<ttion ·de .. c.eux d~ Et si le malhE!Ur <E'St .le compagnon fidèle 

, :; ;no~ enfants qui_ .se r,i,squenl, , à fàire. de Jong.s du travailleui., le cœur de l'enfarL sait en 
, ,t~_tes _poq1 .. _La 9-~~;be, et . Ij:_nfantines .? ' Ifour prendre son çomp~e : 
, ~1:~~-1\ ,~'.enfant e~t ,pien oqlig~ , de , s:inspirer UN ACCIDENT 

· ... ~· ce. ,qu'il Il< en~ndu .dains Les vei!lées et de 1 

· ·èji qu'i.l lit dans' les journaux d'enfants. on 1 · Jèudi 'dernier , . il y" a eù ·un· accid~.nt à le 
. ri~ I?~U~ p~s toujours faÎj.'.e clt,1 nelJf et j'a_voUJe , fosse de la Navelle: Le petit Alfrèd Doûcheme.nt, 

., .. b~~~: . humblement que j ~ .me sens .~capablie , qui avait q~itté l'école l'année dernière, élait 
.. donenter Vimagination de mes élèves dans 1 assis sur le bord d'une benne li entendit un 

: ;}i~eJtjJ1èS :direètion8 nouveii€i . ftrari~ères : iux l .· P.~tït bruit;. ù. reg~r'da et . v~ul~-t · se sau~er. Un 
· .. -Vlêux themes de la fable ou du c,o~te. l> : ' . gro~ ., grès . tqmba sur lui .-' .. il .. aVc!Ïf les deux }am­
... Depuis· que l'homme ··a su articu~r . des , · bes . écrasées: .. Un vieu~ mine.ur qui était avec 

. ·: )!011.Sj :Poul'. en fairlé un '. langage plus complet lui prit son pic, le mit sous .Ze grès et le souleva . 
.... :~t. plus profond,_que le. geste; .n . a· C€.rtaill!f, ·Alors, il prit le petit Douchement. On le re • 
. ;. ~~Il~ :e.u. r~co,urs . aux. ((j : ]Jêt~s.:gui pal'.lent )): "" ,.;,o~~a .. dà,n; une ~en.ne !"l on.l'~.mmène au mé­
:·; 9:µX bons ,et .aux mauva!s. gemes .pour ·se. les . c(ecrn,. La, on lm coupa u.ne ,1ambe. Douche­
.. X~?q1:e, m'!'tPi~s .. ou ,, pour chaI•mer" ses . loisirs. me rit .d!"m,and~ après sa . s~ur: . Quand . elle arri-

" ., .:t,.a; · fable ·était', uhe nj.'~ritèi·e i!llagéè : ct-~ , : pçr, "il dit tranquilleme(l.t ' Bonjour .,. li dit à sa 
ç. ;,mora~r .et · de ·ohilosophei· i: .ré cohti; 'tine 

1 
:mère qu'il r:i'ira jamais pltn à la mine, 

, ' .occasion agréalJle de .. c)Jar1her' l'imà'gj.hation FERNAND Bilou1LL · La Mine · et' les Mineurs 
. et d'aller au-delà< de .. la realitèi 'Ç!e 'che,rcl).er Ecole de Loùr~hes (Nord) . . ' 
_,.bl!en .. souvent un dédommag<:ment ;à · .ia vi·e 
, t.rop ,diffici!ë. Çà et Jà,. àu cnurs .des .' longues 

,·; ;~oµrnées,. l'homme a tu . toujotil·s ~ des '' loisirs 
.,; .pou,i· .. :s'àbaildonne:r . à ' la ·méditation ·, ef ·au 
;:i,rôve· ·e.t O'(;lJt. cette médit!Î-tion· ·c'est ce rêve 

T~lle €St . •l'émotion ' véci.Jt .. , 
., Pans les :récits .. d"inyéntion .pure, n.ous tra­
·vaillons .. dans un' aut~:e~ domaine. 1"a source 
l~e&te nappe sout-errajne, .Le.s bouil.lonnements 
·n\i.ff.leurent plus à,_ l.a surface . L~ . çlétail in­
. venté r.t;mplac.e. •le d,étail précî.$ ou la .. ·chose 
sentie. Le èhemip. fa.it plus:.,de gétot1rs, ti est 
moins direct, moins franc . · 

',; ;qu~~ nous .Youdrions c::retrouver : dans ~les· ëcrits 
··::t\e ~ll~S. enfant~ .. Ati-de,1ài:du détail; réel;:'if'y a 
',. sa. .. :i;esonnance.:" .. Derr,i.èr.e: ·; I.e .niot-:·€xact;" la 
. 'Phr~e écrite .. d~v1•a~t , se lJrôfilei"~fa per.fon­
~\-.~3:\!~ ; qyi leur a'. donné\ vie; .. <,: " . ·.; '. : ' : 

.'. . . Mi ,:J;ln':te:xt-e ..:d!èvrait 'être'' aussi<: Pl'O'.forid . aussi 
.' · ;i~\oi_vat),t ;que' .. 1'.exJ)r~ion~êl'uP.' ~tisagEE f1 'ti~vbit 
• .• , 1 ~'.t:~b:.e des >.mêmes· soûi'c~;fe(',itpi>b1'H'l' f!Lfuê; 
' i .~ <·:-· ::; t H ·~1;: =; ~ï:· . . -;- :t-;. · : : -.q \'· ~· · ; .. ;'t r'· ·~ r · :1 ~ 

· " .. En 'li.<:ant . ces ré<iits •inventés',. ·ciu'il. s'agisse 
'·:d!av.entures · êi~ - bêtFJs, C:e :,êontes merv.&illeux, 
'tie i·écitlf de ·voyages, .on est frappé ·,par-· leur 
":fuôrioConie. -Tous les ··textes. ·se . 1'êiJsemb~nt 
""!: ... ·" . .. ... ~ .. : . .. . . , ~ 

!J.' ; - ~ 1 •• 


